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Centre d’accueil humanitaire Paris-Nord : 

10.000 migrants hébergés en 6 mois 

 
Fin mai 2016, Anne Hidalgo décidait la création du premier centre d’accueil 

humanitaire pour réfugiés de France. Ce maillon supplémentaire de la chaîne 

de demande d’asile a ouvert ses portes le 10 novembre. En six mois, il a déjà 

permis d’héberger et d’accompagner dans leur demande d’asile en France plus 

de 10 000 personnes migrantes. 

 

Depuis mai 2015, Paris est traversée par des flux migratoires d’une ampleur inédite. Chaque jour, 

plusieurs dizaines de migrants jetés sur les routes de l’exode en raison des conflits ou de la 

famine dans leur pays arrivent dans la capitale française.  

 

Ces personnes, en situation de pauvreté et de détresse, nécessitent une prise en charge rapide. 

À l’initiative d’Anne Hidalgo, Maire de Paris, des services de l’Etat et des associations, des 

dispositifs spécifiques de prise en charge ont donc été créés et progressivement renforcés, pour 

permettre leur hébergement et leur accompagnement dans leur demande d’asile en France. 

 

10 000 personnes hébergées et autant de campements évités 

 

Après une série d’opérations de mise à l’abri, conduites sur les campements de fortune qui 

apparaissaient dans le nord de la capitale, Anne Hidalgo a décidé en mai 2016 de franchir une 

nouvelle étape en mettant en place un maillon supplémentaire à cette chaine de solidarité : la 

création d’un centre de premier accueil humanitaire. Cette initiative est unique en France. 

 

Six mois après son ouverture, le cap des 10.000 personnes hébergées vient d’être franchi. Au 

total, depuis deux ans, ce sont 40 000 migrants présents sur le territoire parisien qui ont bénéficié 

d’une mise à l’abri.  

 

34 000 personnes ont bénéficié d’un accompagnement social 

 

Le centre de premier accueil humanitaire est aussi un lieu d’accompagnement social et sanitaire. 

En six mois, les équipes d’Emmaüs Solidarité, chargées par la Ville et l’Etat de la gestion de ce 

lieu, ont ainsi apporté leur aide à 34 000 personnes migrantes, qui se sont présentées en accueil 

de jour, avec le soutien de Médecins du Monde, du Samu Social de Paris, d’Utopia 56 et de 



plusieurs centaines de bénévoles. Le pôle santé a réalisé 3224 bilans infirmiers, dont 2542 

consultations médicales et 439 consultations psychologiques.  

 

Depuis janvier, le site de Paris-Nord est complété par un centre d’hébergement d’urgence dédié 

aux femmes et aux familles et situé à Ivry-sur-Seine, sur un terrain propriété de la Ville de Paris. 

L’aménagement de ce second lieu a été rendue possible grâce au soutien de Philippe Bouyssou, 

Maire d’Ivry-sur-Seine, et des Recteurs des académies de Paris et de Créteil. Actuellement, 400 

personnes – femmes seules, femmes avec enfants, familles – résident sur place, où elles ont 

accès à un accompagnement social renforcé, avec tous les services utiles à leurs besoins : 

soins, scolarité, etc. 

 

Premier bilan satisfaisant, mais l’équilibre reste fragile 

 

« La création de ce centre constituait un défi collectif. Il a nécessité beaucoup d’énergie, de la 

part des services de la Ville et de l’Etat, des associations comme Emmaüs Solidarité, de très 

nombreux bénévoles, d’architectes, de médecins. Avec mon adjointe Dominique Versini, nous 

tenons à les remercier et nous sommes heureuses de constater, six mois après son ouverture, 

que ce défi est en partie rempli et que les premiers résultats sont satisfaisants », souligne Anne 

Hidalgo.  

 

« Nous avons d’ores et déjà évité à 10 000 personnes de vivre dans la rue dans des conditions 

indignes. Nous avons prévenu l’apparition d’autant de campements insalubres. C’est un pas 

important, mais l’équilibre reste fragile. La condition essentielle au bon fonctionnement du centre 

de premier accueil humanitaire, c’est la fluidité des orientations effectuées par l’Etat vers des 

hébergements répartis dans la France entière », rappelle la Maire de Paris. 

 

Paris alerte sur la nécessité d’ouvrir d’autres centres  

 

« Aujourd’hui, 75% des personnes accueillies au centre de premier accueil sont orientées par 

l’Etat dans les dix jours qui suivent leur arrivée. Nous devons à présent tendre vers les 100% », 

explique Dominique Versini, adjointe à la Maire de Paris en charge de la solidarité et de la lutte 

contre les exclusions. 

 

« N’oublions pas non plus que ce lieu innovant n’est qu’une partie de la solution. Cette crise 

migratoire est nationale et appelle des réponses dans tout l’hexagone. Six mois après son 

ouverture, le centre parisien a fait ses preuves, mais les flux d’arrivées de migrants se 

poursuivant  il ne peut à lui seul résoudre la crise migratoire. il est donc urgent que d’autres 

centres ouvrent et que le dispositif d’hébergement des demandeurs d’asile se développe à 

hauteur des besoins sans quoi des campements de rue de masse se reconstitueront », explique 

l’adjointe à la Maire. 
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